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Bulletin d’information du CCFD de Côte d’or




samedi 7 fevrier 2004

Salle Ozanam paroisse Sainte Jeanne d’arc de 14 heures à 19 heures.

Ouverte à tous les membres des mouvements, services et équipes locales qui constituent le CCFD.

De 14 à 16 heures : travail en ateliers sur le thème d’année (la souveraineté alimentaire) à partir des outils d’animation du CCFD. Chacun doit pouvoir repartir avec des idées pour animer le Carême dans sa paroisse, dans son mouvement…

Jusqu’à 16 heures 30 : goûter solidaire.

16h.30 à 17 heures 45 : notre campagne de Carême en Côte d’Or. Que voulons nous inventer localement ? Comment mutualiser nos expériences ? Comment accueillir le partenaire indonésien ?

De 18 heures à 19 heures,nous terminerons par une célébration de tous les présents , ouverts à tous ceux  d’ici et de là-bas qui n’ont pu venir et présidée par le Père Luc Lalire vicaire général et responsable de l’apostolat des laïcs qui nous aidera à regarder notre responsabilité.

__________________________________________________________________________________________

En pensant à nos événements Terre d’Avenir, qui se préparent un peu partout dans le département…

LE GLOBE

Offrons le globe aux enfants, au moins pour une journée
A Noter dès maintenant….

Donnons leur afin qu’ils en jouent comme d’un ballon multicolore


Pour qu’ils jouent en chantant parmi les étoiles.


En partenariat avec l’Acat (Action des 

Offrons le globe aux enfants




chrétiens pour l’Abolition de la torture)

Donnons leur comme une pomme énorme



Mercredi 10 mars, 9Bd Voltaire 

Comme une boule de pain toute chaude



20 heures 30 Salle Samson

Qu’une journée au moins ils puissent manger à leur faim.

Vidéo –témoignage sur Elias Chakkour
Offrons le globe aux enfants




curé à Jérusalem concernant ce qui se 

Qu’une journée au moins le globe apprenne la camaraderie.

Passe en Israël/Palestine.
Les enfants prendront de nos mains le globe

Ils y planteront des arbres immortels.



Evénements Terre d’Avenir…

Nazim Hikmet.

26 mars, 28 mars, 3 avril selon doyennés.







Renseignez vous !






21-28 mars : un partenaire d’Indonésie en Côte d’Or


Durant une semaine le Comité diocésain du CCFD accueillera un partenaire acteur de la souveraineté alimentaire dans le cadre du projet “Cindelaras Lo Rejo” qui soutient les paysans dans leur combat.


· Le contexte
Dès 1960, le Président Sukarno organise une réforme agraire prévoyant une surface minimale de 2 hectares par famille paysanne. Cette décision implique la mise à disposition de terres détenues par les communes et les grandes familles.
En 1965, le Général Soeharto prend le pouvoir après un coup d’état sanglant. Il y a un changement radical de politique : promotion du mode de croissance néolibéral ; appel aux capitaux étrangers et aux grandes entreprises ; mise à disposition des terres communales au profit des sociétés agroalimentaires ; maintien des privilèges fonciers pour les grandes familles. Les classes sociales les plus pauvres sont laissées dans leur état : 0,3ha de terre par paysan.

· Le projet
 A partir de 1999, l’association Cindelaras initie et accompagne divers projets de développement dans les domaines de l’agriculture et de la formation.
Depuis 2000, le CCFD apporte son appui au projet “ Lo Rejo ” : un centre communautaire d’apprentissage et de soutien pour les paysans. En 2002, 35000 euros ont été versés.

· Des résultats
 20 000 paysans regroupés en organisations et communautés paysannes  bénéficient de ce projet ainsi que des groupes de femmes. Il faut noter des résultats en plusieurs domaines :


· 













* l’accès à la terre :Grâce à une campagne de lobbying menée auprès des autorités locales et régionales une partie des terres communales a été restituée aux paysans. Toutefois une majorité des terres demeure encore entre les mains d’une compagnie sucrière, mais la mobilisation continue… 
* l’élevage : Il s’agit d’un troupeau de 20 vaches. Le principe est simple : une famille prend en
charge une vache ; lorsque naît un veau, la famille le garde et redonne la vache à la communauté qui la confie à une autre famille. Ainsi le cheptel s’agrandit, permet de récupérer de l’engrais naturel et chaque famille bénéficie de cette croissance.

* la diversification agricole : les autorités politiques avaient imposé la monoculture du riz (d’où des carences alimentaires et une dépendance économique). Depuis 3 ans , tout en maintenant la culture du riz, une partie des terres est utilisée à la culture biologique de produits maraîchers utilisés pour leur propre alimentation.

* des activités génératrices de revenus : 30 femmes de la communauté suivent une formation          “cuisine” qui va leur permettre de confectionner et commercialiser des plats liés à leurs productions.

*des publications : l’association Cindelaras élabore, publie et diffuse une série d’ouvrages destinés aux paysans




La souveraineté alimentaire

A l’occasion de la préparation des Assises Chrétiennes de la Mondialisation, 4 conférences ont été organisées en novembre-décembre 2003 à Dijon. Elles ont porté sur les thèmes : qu’est ce que la Mondialisation ? ; la souveraineté alimentaire ; les politiques de santé et la mondialisation ; le développement durable (il est possible d’en obtenir les compte-rendus en s’adressant à IFC 0380631450).

Gabriel Falc’hun, consultant de la FIMARC, a apporté des éléments pour mieux comprendre ce qu’est la Souveraineté Alimentaire, thème du CCFD pour les 3 prochaines années. En voici quelques échos.

· Le droit à l’alimentation

En 1948, ce droit s’inscrit dans la Déclaration Universelle des Droits de l’Homme à l’article 25 : “Toute personne a droit à un niveau de vie suffisant pour assurer sa santé, son bien-être et ceux de sa famille, notamment pour l’alimentation, l’habillement…”
En 2001, Jean Ziegler, rapporteur spécial de l’ONU pour le droit à l’alimentation en donne la définition suivante :“C’est le droit d’avoir un accès régulier, permanent et libre, soit directement, soit indirectement par le moyen d’achats monétaires, à une nourriture quantitativement et qualitativement adéquate et suffisante, correspondant aux traditions culturelles dont est issu le consommateur, et qui assure une vie psychique et physique, individuelle et collective, libre d’angoisse, satisfaisante et digne.”

· Une mise en œuvre de ce droit : la souveraineté alimentaire

Ce principe est le droit des individus, des populations et de leur état à définir et maîtriser leurs modes de production et de consommation sans nuire aux pays tiers
ou encore c’est le droit de chaque état de décider démocratiquement de sa politique agricole et alimentaire sans dumping vis à vis des pays tiers.

· Les conditions de la souveraineté alimentaire  
Une belle définition ne suffit pas, un certain nombre de conditions sont nécessaires :
* la participation des populations aux choix des politiques agricoles et alimentaires :il faut instaurer la démocratie avec hommes et femmes à égalité, ce qui implique liberté d’opinion et d‘expression, liberté de vote.
*la production et la consommation d’aliments adaptés selon les traditions culturelles de chaque peuple.
*la préservation de la biodiversité : en refusant les OGM et la dépendance qu’ils entraînent, en préservant les semences sélectionnées par les agriculteurs.




*la réforme agraire : la terre n’est pas une marchandise, elle est à tous. Il faut rendre l’accès à la terre, à l’eau bien public pour tous, aux semences et au crédit. Mais au fait qu’en est-il chez nous ?
*l’annulation de la dette :l’obligation de remboursement impose les cultures d’exportation au détriment des cultures vivrières.
*la maîtrise du commerce international par le Nord et par le Sud :actuellement les pays développés protègent leurs propres marchés et soutiennent leur agriculture par des aides directes. La règle définie et imposée par l’OMC est le credo libéral.

· Que faire ?

Il n’y a pas de recette miracle mais il faut combiner plusieurs pistes et actions…
*s’inspirer des actions des partenaires du CCFD
*modifier ses comportements alimentaires et ses modes de consommation en exigeant des produits de qualité accessibles à tous, en produisant et consommant des produits biologiques sans en faire une dictature, en soutenant le commerce équitable.
*exiger une volonté politique au Nord et au Sud pour favoriser l’accès des petits producteurs aux ressources( terre, eau, semences…) et pour soutenir une agriculture paysanne durable. En ce domaine l’opinion publique a du poids, chacun de nous aussi.
*soutenir les actions de formation et d’information à tous niveaux. Une priorité est donnée aux femmes qui dans le monde assurent 50% de la production de toutes les denrées alimentaires.
En ce jour 840 millions de nos contemporains ne mangent pas à leur faim et pourtant l’humanité d’aujourd’hui peut nourrir 12 milliards d’êtres humains…La faim n’est pas une fatalité ; la souveraineté alimentaire est devenue le terrain du combat contre la faim.
(Merci à Gabriel Falc’hun de nous avoir confié ses notes)

Janvier 2004
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Permanences : 9bis Bd Voltaire


Mercredi et jeudi :14h - 18h


Vendredi : 14h - 17h�Tel : 03 80 63 14 46


Courriel : ccfd21@ccfd.asso.fr





Ce projet vous intéresse …


…si vous souhaitez en savoir davantage,


…si vous pensez qu’il peut en intéresser d’autres (groupes, associations, équipes locales pour un débat…)


contactez le CCFD 21 et ensemble nous examinerons ce qui peut-être organisé durant le séjour du partenaire (21-28 mars).


( sous réserve que tout se déroule comme prévu…)





Echos du Forum Social Européen


Paris, Saint-Denis, Ivry, Bobigny… 12-15 novembre 2003





Le FSE c’est déjà beaucoup de monde, et l’ambiance de Paris, du métro, des rues, des marchés… changent. Des jeunes, moins jeunes, vieux, portant une étiquette autour du cou, entament bien volontiers la conversation… Un autre monde est possible ?!? Mais comment ?


 	Le FSE est un vaste lieu d’échanges. Autour des stands de centaines d’organisations (les partis politiques ne sont pas présents dans les Forums Sociaux), qui à leur façon, mettent une pierre à la construction « d’un autre monde », de débats en plus ou moins grands groupes, de prises de paroles, chacun peut se nourrir des expériences des autres et donner la sienne.


Le but du FSE n’est pas de repartir avec une parole commune ! Il est plus de montrer la diversité des actions, de mettre différents acteurs en lien pour se donner la force de continuer et d’inventer ensemble le monde de demain. Savoir qu’aux quatre coins du monde, des citoyens se mobilisent pour changer les choses qui « débloquent », qu’on n’est pas seul dans son village ou sa ville à le faire, ça donne du souffle pour agir et se dire que « le monde sera ce qu’on en fera ».


	Mais ces quelques jours de FSE ne doivent pas nous bercer dans l’illusion que les choses vont avancer toutes seules. Ils doivent nous pousser à sensibiliser d’autres personnes. Ce n’est pas en brassant des paroles que les choses peuvent avancer, mais bien en posant des actes ! Chacun, à notre échelle, à la hauteur de nos engagements, continuons à être des porteurs de rêves et des acteurs d’un monde plus humain…





Marie-Laure Gauvin, Permanente au MRJC 








ACO      CCFD





Jeudi 29 janvier 2004 à 20h30


MJC 7 rue de Longvic Chenove





Soirée-Débat 


animée par :


- des membres du CCFD : P.Durand et un jeune


- des membres de l’ACO :C.Monnier et J.Pulh





Le “mouvement” alter-mondialiste :


utopie ou réelle espérance ?





- 250 000 personnes sur le Larzac en août 2003,


- 60 000 au Forum Social Européen de Paris-St Denis,


- le 4ème Forum Social mondial en Inde, fin janvier�


*que connaissons-nous de ce mouvement ? phénomène durable ou éphémère ?


*utopie ou réelle espérance pour de nouveaux rapports entre le Nord et le Sud ?


*quels enjeux ?


*quelles valeurs et quels sens y donnons-nous ?


*quel regard portons-nous sur cette nouvelle forme d’engagement ?


*comment nous sentons-nous concernés ?�…





C’est autour de ces questions et d’autres que l’ACO et le CCFD vous invitent à débattre.




















Campagne de Carême 2004





Terre d’Avenir��26 mars :Salle St Augustin à St Bernard (18-22h)


28 mars après midi :�-Port du Canal à Dijon (Doyenné Sud)�-La Visitation à Chevigny St Sauveur�3 avril après midi :Doyenne d’Aignay





Du matériel à votre disposition :�


*pour un public adulte :�Revue Faim et Développement Déc 2003 ;


Vidéo « se nourrir ,c’est un droit » ;


Exposition (4 à 8 panneaux);


Dossier thème d’année�


*pour un public jeune :


Vidéo « Sahel, en finir avec la faim » ; 


Revues Okapi ; jeu interactif ;


Dossier éducateurs ;





*pour un public enfant : matériel km de soleil


Vidéo « Dis moi ce que tu manges »;


cassette audio


Mon carnet découvertes ; jeu de 7 familles ; Dossier animateur





*animation liturgique :


Plaquette de Carême











Les Assises Chrétiennes de la Mondialisation ?


Des mouvements et organisations de laïcs chrétiens ou d’inspiration chrétienne ont décidé d’accomplir une démarche commune de réflexion, de témoignages et d’actions à propos de la mondialisation.


En Côte d’Or les ACM regroupent : CCFD ; CFTC ; CMR ; Fédération Protestante de France ; Institut de Formation des chrétiens ; MCC ; Secours Catholique.�Une assemblée synodale est organisée les 24-25 janvier 2004 à Lyon








